
Le mot du curé 
5ème dimanche de carême                    

Dimanche 29 mars 2020 

Chant : Rends-nous la joie de ton salut (G268)  

https://www.youtube.com/watch?v=KSSxzLSQqCQ 

1. Rends-nous la joie de ton salut, que ton jour se lève. (bis) 
 Donne-nous ton pardon, lave-nous de tout péché, donne-nous ta grâce.  

2. Dieu voulut vivre notre vie, être en tout semblable. (bis) 
 Comme nous autrefois, Christ éprouve dans sa vie toutes nos détresses. 

3. À ton ami dans le tombeau, Dieu, tu cries, ordonnes, (bis) 
 « Viens dehors, lève-toi, quitte le séjour des morts! » et il ressuscite. 

4. Tu as séché, Seigneur Jésus, tous les pleurs de Marthe. (bis) 
 Aujourd'hui comme hier, Seigneur, tourne-toi vers nous, sèche toute larme. 

 

La résurrection de Lazare, Catacombes de Rome, IIIe siècle. 

 

Evangile de Jésus Christ selon Saint Jean (11, 1-45) 

Il y avait quelqu’un de malade, Lazare, de Béthanie, le village de 
Marie et de Marthe, sa sœur. Or Marie était celle qui répandit du 
parfum sur le Seigneur et lui essuya les pieds avec ses cheveux. 
C’était son frère Lazare qui était malade. Donc, les deux sœurs 
envoyèrent dire à Jésus : «Seigneur, celui que tu aimes est malade.» 
Quand il apprit que celui-ci était malade, Jésus demeura deux jours 
encore à l’endroit où il se trouvait. Puis, après cela, il dit aux 
disciples : « Revenons en Judée. » 

À son arrivée, Jésus trouva Lazare au tombeau depuis quatre jours déjà. Marthe dit à Jésus: «Seigneur, 
si tu avais été ici, mon frère ne serait pas mort. Mais maintenant encore, je le sais, tout ce que tu 
demanderas à Dieu, Dieu te l’accordera.» Jésus lui dit: «Ton frère ressuscitera» Marthe reprit: «Je sais 
qu’il ressuscitera à la résurrection, au dernier jour.» Jésus lui dit : «Moi, je suis la résurrection et la 
vie. Celui qui croit en moi, même s’il meurt, vivra; quiconque vit et croit en moi ne mourra jamais. 
Crois-tu cela ?» Elle répondit : «Oui, Seigneur, je le crois : tu es le Christ, le Fils de Dieu, tu es celui qui 
vient dans le monde.» Mais certains d’entre eux dirent : « Lui qui a ouvert les yeux de l’aveugle, ne 
pouvait-il pas empêcher Lazare de mourir ? » 

Quand il vit qu’elle pleurait, et que les Juifs venus avec elle pleuraient aussi, Jésus, en son esprit, fut 
saisi d’émotion, il fut bouleversé et il demanda : « Où l’avez-vous déposé ? » Ils lui répondirent : 
« Seigneur, viens, et vois.» Alors Jésus se mit à pleurer. Les Juifs disaient : « Voyez comme il l’aimait ! » 
Mais certains d’entre eux dirent : « Lui qui a ouvert les yeux de l’aveugle, ne pouvait-il pas empêcher 
Lazare de mourir ? » 

https://www.youtube.com/watch?v=KSSxzLSQqCQ


Jésus, repris par l’émotion, arriva au tombeau. C’était une grotte fermée par une pierre. Jésus dit : 
« Enlevez la pierre. » Marthe, la sœur du défunt, lui dit : « Seigneur, il sent déjà ; c’est le quatrième 
jour qu’il est là. » Alors Jésus dit à Marthe : « Ne te l’ai-je pas dit ? Si tu crois, tu verras la gloire de 
Dieu. » 

On enleva donc la pierre. Alors Jésus leva les yeux au ciel et dit : « Père, je te rends grâce parce que tu 
m’as exaucé. Je le savais bien, moi, que tu m’exauces toujours ; mais je le dis à cause de la foule qui 
m’entoure, afin qu’ils croient que c’est toi qui m’as envoyé. » 

Après cela, il cria d’une voix forte : « Lazare, viens dehors ! » Et le mort sortit, les pieds et les mains 
liés par des bandelettes, le visage enveloppé d’un suaire. Jésus leur dit : « Déliez-le, et laissez-le 
aller. ». Beaucoup de Juifs, qui étaient venus auprès de Marie et avaient donc vu ce que Jésus avait 
fait, crurent en lui. 

 

Homélie du Père Bienvenue 

Je me permets un avant-propos de mon homélie pour dire toute ma gratitude au Père Pierre 
MACHENAUD, et ceci à double titre d’avoir eu la bonne et géniale idée de créer ce canevas du mot 
du curé et de nous y offrir l’occasion de nous exprimer…  

 

Celui qui nous a créés peut nous recréer ! 

1. Vers une compréhension profonde du signe de Lazare… 

A l’époque, une conception progressive mais ferme et profonde s’établissait : celle que les morts 
ressusciteront. Selon la conception juive, l’âme du défunt rôdait encore pendant des jours autour de 
son corps avant de s’en aller au lieu des morts. Dans notre texte, Jésus arrive au 4ième jour après le 
décès, montrant ainsi que Lazare était vraiment mort.  

Jésus laisse le champ libre à la mort, il donne des chances au tombeau pour que la violence de la 
désespérance chrétienne se déchaîne afin qu’on voie bien que ce qui va se passer est l’œuvre de Dieu, 
non de l’homme.  C’est l’expression authentique de la manifestation de la gloire de Dieu même au-
delà de la mort… C’est ce que Saint Pierre Chrysologue dit admirablement en ces termes : « Pour le 
Christ, il importe davantage de vaincre la mort que d’éloigner la maladie. » 

Lazare revient à la vie de ce monde. La vie de ce monde est le commencement de la vie éternelle. Qui 
est plus digne de foi que celui qui a partagé notre vie et est mort pour nous ? Du coup, en poursuivant 
notre carême, cheminons vers Jérusalem dans la joie d’avoir un tel compagnon qui ne nous lâchera 
jamais et qui attend toujours notre retour. Mais dans ce texte, l’accent  de l’évangéliste porte 
l’attention non pas seulement sur Lazare mais aussi sur Marthe qui tient le rôle principal dans ce 
récit. Marthe, et par ricochet, à chacun de nous… 

2.  « viens dehors ! » 

Pour une meilleure compréhension, prenons en compte toutes nos interrogations face à la souffrance 
et à la mort. Dans cet évangile, nous savons que Jésus va faire quelque chose et tout va rentrer dans 
l’ordre. Lazare sera « relevé » ; il pourra reprendre ses occupations, retrouver ses sœurs, ses amis. 
Mais un jour, il connaîtra de nouveau la mort…  



Dans la résurrection de Lazare, Jésus nous donne un signe ; au-delà du relèvement de Lazare, il nous 
parle de nous ; le message qu’il nous adresse est un message d’espérance. En ce jour, il nous fait 
entendre son appel : « Lazare, viens dehors ! » Avec son prénom, que chacun s’entende dire : X, 
« Viens dehors… » Je te libère de tes bandelettes… je te fais respirer un air nouveau… Ce n’est plus 
l’air des tombeaux et des cadavres, mais un air pur, celui où vivent les hommes…. 

3. Ce ne sera plus l’air du confinement… ! 

Lazare est réveillé et il va reprendre vie avec les autres. Le Seigneur est toujours là. Il veut nous 
remettre debout chaque jour. Il vient faire sauter toutes nos bandelettes, celles de la peur, toutes les 
bandelettes générées par le covid-19, celles du désespoir. Il est le Dieu libérateur. Avec lui, nous 
sommes entrés dans l’ère de la résurrection. Désormais, tout redevient possible et bientôt, tout 
redeviendra normal…  

C’est vrai, Seigneur, au cri du monde entier et à l’appel de ton Fils, fais-nous sortir de la crise et rends-
nous la lumière éclatante, toi Dieu vivant pour les siècles des siècles. Amen 

P. Bienvenue VIDJINLOKPON 

 

 

Prières  

Pour les défunts de nos familles, toutes les personnes décédées, souvent seules du fait du 
confinement, ces jours derniers en France et dans le monde et plus spécialement les victimes du 
COVID 19 ; Accueille les, Seigneur et que ton espérance habite leurs proches et chacun de nous en ces 
moments de peine et de solitude.  

 Seigneur,  nous te prions  

Pour les soignants et tous les personnels de hôpitaux, des maisons de retraite, présents auprès des 
malades, pour les chercheurs et  tous ceux qui œuvrent pour soulager la souffrance.  

 Seigneur, nous te prions. 

Pour tous les dirigeants et les personnes en responsabilité de tous les pays en proie à l’extension du 
Covid 19; pour tous ceux qui œuvrent pour le bien commun et la santé en ce monde.  

 Seigneur, nous te prions.  

Pour l’Eglise, en marche vers Pâques, et qui continue d’annoncer le Christ ressuscité et vainqueur du 
péché et de la mort. Pour les catéchumènes en route vers leur baptême.  

 Seigneur, nous te prions. 

Pour notre communauté de groupement de paroisses, confinée et qui marche à tâtons en ces 
moments difficiles, afin qu’elle demeure unie et témoigne toujours plus de l’amour de Dieu au monde 
qui l’entoure.  

 Seigneur, nous te prions. 


